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Géonantes : genèse et devenir

La demande initiale

En 1997, le SIG de la Ville de Nantes arrive à maturité en terme de contenu : les données structurées constituent une représentation complète et cohérente du territoire, les procédures de gestion assurent une actualisation satisfaisante.

L’exploitation et la diffusion de cette riche base de données rencontrent cependant plusieurs freins liés aux technologies qui les mettent en œuvre :

· Coût dissuasif des logiciels (environ 12 000 F / poste supplémentaire équipé), notamment pour des utilisations ponctuelles ou triviales.

· Ergonomie lourde : les SIG sont avant tout des outils de techniciens.

· Temps de réponse insuffisants sur les réseaux bas débit.

· Isolement technique des logiciels SIG qui constituent encore un monde parallèle aux outils de développement traditionnels.

Face  à ce constat, la Direction des Informations Géographiques (DIG) décide de lancer une étude sur deux axes technologiques susceptibles de fournir des réponses à cette problématique :

· L’utilisation d’OCX géographiques, un OCX étant un composant logiciel que l’on couple avec un langage de développement standard (Visual Basic, Delphi …), ce qui permet d’introduire pour un coût réduit des fonctionnalités géographiques dans un environnement de conception logicielle puissant.

· L’utilisation des technologies Internet, avec leur énorme potentiel de diffusion de l’information.

La prospection

Les objectifs initiaux de la Direction étaient :

La recherche d’une technologie permettant d’exploiter le plan numérique en le consultant via des applications simples à la disposition des services de la Ville sur un Intranet. Et dans un second temps, une consultation pouvant être étendue au grand public sur Internet par une application spécialisée. Notons qu’il ne s’agit pas pour le service géomatique de faire développer une série d’applications, mais d’acquérir l’ensemble des compétences nécessaires pour la réalisation et la maintenance de celles-ci en interne.

La solution attendue devait permettre la mise en place, sur un serveur Intranet dont la configuration restait à définir, des liaisons avec une base SIG, au format APIC ou Mapinfo, natif ou d’échange, et si possible en lecture directe. Il était souhaité par ailleurs que le graphisme soit transmis sous forme vecteur, et que le développement soit basé sur des "outils standards" du marché (Visual basic, Java, FrontPage par exemple).

Cette solution devait permettre aux développeurs de mettre à la disposition des usagers les fonctionnalités courantes des SIG Micro : ajustement de l'espace géographique affiché dans la fenêtre opérateur (zooms, plan ...), consultation des données associées, impression. Il est également souhaitable de pouvoir établir des liens avec la bureautique, et de pouvoir afficher une photo numérique sous le plan vecteur.

Le nombre de postes en accès potentiel est indéfini (l’ensemble des micros du parc). L’idéal recherché était que les applications puissent être accessibles depuis le navigateur de n’importe quel poste bureautique banal, la connexion se faisant de manière immédiate (pas de chargement de plug-in) même la première fois.

Le choix a été motivé par le respect de tous les critères, hormis celui du format de transport (raster) du graphisme. Cette concession technique a été justifiée par le choix d’une solution offrant par ailleurs de nombreux avantages. Elle induit toutefois un certain nombre de limites techniques. Nous y reviendrons.

La mise en œuvre

Dès avril 1998, un technicien est formé à l'outil de développement. Une plate-forme expérimentale est montée : une boucle sur 3 postes : un serveur, un poste de développement, un poste de test. Un prototype est prêt fin juin.

Un serveur NT IIS est alors monté sur le réseau local et un groupe de 20 utilisateurs testent le produit.

Après diverses mises au point, la décision est prise à l'automne :

· de généraliser l'accès à tous les postes de la Ville. Il suffit d'adresser le poste en IP et d'installer le navigateur.

· de mettre en œuvre une version dépouillée, disponible au grand public sur Internet.

Au fil des mois, ces deux sites baptisés Géonantes (application Intranet) et Voirnantes (application Internet) se sont sophistiqués pour offrir toujours plus de services à leurs visiteurs. Le développement interne explique cette importante dynamique d'évolution.

Le coût de l'opération, non compris le coût d’acquisition des données qui étaient pré- existantes :

· serveur

50 000 F

· formation

12 000 F

· logiciel

50 000 F

· développement
80 jours 

GéoNantes aujourd'hui

Sur les 2 200 postes de la Ville qui ont accès à Géonantes le nombre de connexions hebdomadaires est aux alentours de 1000.

Ces consultations portent sur les données suivantes :

· plan général de 5 communes, de précision générale moyenne 40 cm (liée à l’origine cadastrale des données)

· cadastre en lui-même

· bâtiments municipaux (aspects physiques, photos et façades) et plans intérieurs des écoles

· base de données du patrimoine de la Ville (aspects juridiques)

· secteurs d’inhumation, périmètres scolaires, découpages électoraux, INSEE …

· périmètres des zones de stationnement réglementé et arrêtés de réglementation

· sites d'intervention du service Espace verts (espaces verts, alignements d'arbres, jeux pour enfants...)

· périmètres des levés topographiques Ville de Nantes

· mobilier urbain d'éclairage public : points lumineux et armoires

· carrefours à feux et réseau de régulation de la signalisation lumineuse.

Et demain

A n'en pas douter, Géonantes et par là-même Voirnantes s'étendront à terme à l'ensemble du territoire de l'agglomération Nantaise. Cette technologie présentera alors l’énorme avantage d’offrir immédiatement une solution de consultation du plan SIG pour les 21 mairies de la Communauté Urbaine. Celles-ci se sont mises d'accord avec la Communauté Urbaine de façon à ce que cette mise à disposition de données soit gratuite pour tout nouveau poste accédant au site.

D'autres développements spécifiques basés sur la même technologie voient le jour : consultation du POS, gestion et consultation du canevas topographique. Ces deux applications affichent des fonctionnalités encore plus avancées qui ouvrent des perspectives prometteuses.

La première, Urbagéo, est interfacée dynamiquement avec le logiciel de gestion des droits des sols (permis de construire ...) de la Ville, qui peut à tout moment l'appeler sur une zone donnée et recevoir en retour des informations extraites du SIG.

La seconde, à l'état de projet, aura l'originalité de réaliser la saisie d'informations graphiques (points de canevas) dans le navigateur.

Notons toutefois que celle-ci n'est réalisable que par la simplicité de ce cas de saisie : il s'agit d'une information ponctuelle.

Les avantages de la solution :

· la mise à disposition de Géonantes sur un poste donné ne donne lieu à aucune installation spécifique et est totalement gratuite

· cette consultation géographique s'inscrit dans le cadre d'un projet plus vaste de déploiement d'informations à travers l'Intranet (Internantes), projet porté par la Direction des Systèmes d'Information

· l'interface est intuitive de type grand public (ergonomie HTML), l'utilisation ne nécessite pas de formation.

· la solution est évolutive, d'une part en terme de fonctionnalités puisque nous en avons la maîtrise complète, d'autre part parce que les outils de développement eux-mêmes évoluent (Hahtsite, MapX) par des versions successives

· des postes reliés par des réseaux bas débit bénéficient du site avec des temps de réponse satisfaisant (64 Ko)

· les applications peuvent communiquer en temps réel avec d'autres fonctionnant en HTML ou client-serveur

· gestion d’accès garantissant la confidentialité de données privées.

Les limites et inconvénients

· la diffusion du graphisme sous forme raster rend difficile la possibilité de développer des outils de saisie graphique.

· même si on parvenait à le réaliser, l'appui sur le fond de plan serait impossible.

· l'ergonomie HTML (ou Java) est toujours nettement moindre que celle des outils strictement micro.

En conclusion cette technologie est la solution mise en œuvre pour permettre le développement d' applicatifs simples de consultation, des données "métier" pour les services de la communauté urbaine et des villes la constituant, ainsi que des données d'intérêt général pour le grand public.

Ref : http://mvinct8.mairie-nantes.fr/VoirNantes/VoirNantesV4/
Olivier DUMAS, Communauté Urbaine de Nantes
Conseil National de l’Information Géographique�136 bis rue de Grenelle – 75700 PARIS 07SP
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